
Des soins esthétiques
au village Oxylane

Futsal : cap sur la fi nale
nationale pour les cadets

Spectacle : « La machine
à remonter le temps »

Une centaine d’artistes en herbe ont défilé
sur la scène du théâtre Chanzy à l’occasion
de la fête du lycée.

L’équipe des cadets réalise un beau parcours
aux championnats scolaires Futsal (UGSEL).
Bientôt le National !

Soins modelage pour la récupération des sportifs 
effectués par les 1re ECP lors du duathlon
des Ponts-de-Cé.

Les élèves de CAP Conduite Routière ont passé une semaine en Auvergne à l’occasion d’un séjour pédagogique. Page 3
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Apprentissage
de la conduite sur neige

Apprentissage
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Le journal du lycée professionnel
Joseph Wresinski



Le nouveau « P’tit bavard » 
est arrivé ! Vous allez 
dès maintenant pouvoir 
lire les articles rédigés 
par les élèves du lycée, 
journalistes en herbe, au 
travers de reportages, 
de récits, d’interviews.

Vous pourrez retrouver ce jour-
nal sur le nouveau site du lycée 
www.lyceejosephwresinski.fr, 
mis en ligne le 9 avril 2015, 
site qui se veut être celui de 
l’ensemble du lycée et de la 
communauté éducative.
J’ose espérer que vous sau-
rez appréhender dans ces 
quelques pages, l’esprit vrai-
ment particulier de ce lycée où 
l’accueil de tous est véritable-
ment vécu, où la solidarité est 
de mise, où la valorisation de 
chacun est un axe développé 
avec une attention particulière.
Un grand « merci » à nouveau 
aux élèves et à leurs professeurs 
qui ont œuvré pour la réussite 
de ce numéro, véritable exer-
cice d’écriture auquel il n’est 
pas simple d’adhérer. Ce nu-

méro est une véritable réussite.
La fusion des lycées Saint-
Serge et Sainte-Marie est pour 
l’instant administrative, mais 
elle va tendre prochainement 
vers une fusion effective, ce qui 
est espéré pour construire les 
bases d’un nouvel avenir, d’un 
nouvel élan, et envisager un 
projet nouveau. Pour cela, des 
constructions et des réhabilita-
tions de bâtiments éventuels de-
vraient voir le jour, pour donner 
à nos jeunes et aux adultes du 

lycée les conditions d’un travail 
efficace, innovant et cohérent.

Perspective d’avenir

Nous ne manquerons pas de 
revenir vers vous dès que la 
Région aura donné son accord 
pour l’accompagnement de ce 
projet fédérateur, mais ô com-
bien important pour les jeunes 
ligériens intéressés par les for-
mations proposées par le lycée 
Joseph Wresinski.

Espérant que vous saurez 
trouver dans ces pages des 
articles qui vous intéressent, 
je vous souhaite par avance 
une belle et bonne fin d’an-
née scolaire à chacun, avec 
la perspective que vous puis-
siez embrasser un avenir ra-
dieux et ensoleillé et vivre une 
fin d’année scolaire riche en 
satisfactions.

Thierry MAINGRET.

« J’ai passé deux belles an‑
nées à l’ITEC, c’était il y a 
8 ans, mais c’est comme si 
c’était hier, je me souviens 
très bien de mes profs, les 
cours, la théorie, la clien‑
tèle ». C’est avec un plaisir 
non dissimulé que Marine a pu 
répondre aux questions des 
lycéennes concernant son par-
cours professionnel.

« Après l’ITEC, j’ai enchaî‑
né avec un brevet de maî‑
trise (BM) au Mans, deux 
années de vie profession‑
nelle à Cholet puis la déci‑
sion de partir dans le cadre 
du Programme Vacances 

Travail (PVT) au Canada ». 
Après des démarches admi-
nistratives très lourdes, Marine 
est acceptée pour un visa de 
travail d’une année.

45 h par semaine

Elle rejoint Montréal en juin 2013 
et très rapidement trouve du tra-
vail auprès d’une franchise. Le 
rythme est soutenu, 45 à 50 h 
par semaine du lundi au di-
manche avec deux journées 
de congé par semaine et des 
pauses très réglementées.
L’ambiance au travail lui plaît 
tout de suite avec une clien-
tèle qui ose beaucoup de 

choses et qui fait confiance à 
sa coiffeuse.

« La vie culturelle à Montréal 
est très riche, les gens 
sont adorables, j’ai facile‑
ment trouvé une coloca‑
tion et nous avons multiplié 
les sorties : Festival tout 
en lumières, pique‑nique 
électronique…»

À chaque saison ses ani-
mations et même l’hiver par 
-38 °C, Marine adopte le 
mode de vie de Montréal et 
n’a qu’une envie, y retourner 
prolonger son expérience 
professionnelle.

Les rôles étaient bien partagés 
pour que chacun se sente ac-
cueilli et orienté. Dès le parking, 
les familles étaient prises en 
charge par les 2ndes et 1res LT qui 
les menaient vers le pôle d’ac-
cueil. Là, des professeurs leur 
présentaient brièvement l’éta-
blissement. Les élèves guides 
prenaient ensuite en charge les 
familles pour la visite du lycée. 
Les familles interrogées ont 
trouvé « intéressant » que les 
élèves soient à leur côté pour 
la visite et ainsi « répondre à 
toutes les questions » des fu-
turs élèves. Cela est un atout 
pour l’établissement, les élèves 
sont là pour être à l’écoute des 
familles. Cette année, ASSP et 

Esthétique sont les deux sec-
tions les plus sollicitées. Depuis 
quelques années, il y a aussi 
beaucoup d’intérêt pour la 3e 
Prépa Pro. La visite de l’établis-
sement se termine, les guides 
emmènent les familles dans 
la salle Charlie Chaplin où se 
passent les inscriptions, la ren-
contre avec des professeurs de 
toutes les sections et la prise de 
rendez-vous avec le directeur 
ou la directrice adjointe. Plus de 
250 dossiers ont été déposés 
pour l’année prochaine lors des 
portes ouvertes.

Sandra, Maeva 
et Candice (2SPVL).

Édito 

Les sites Sainte-Marie et Saint-Serge.

La valorisation du travail de chacun

Tous au lycée le samedi !Formée à l’ITEC, coiffeuse au Canada

Discussion avec une famille à l’issue de la visite du lycée.
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Marine Fardeau (à droite) a témoigné de son expérience au Canada.

2

Marine Fardeau, 26 ans, est une ancienne élève de l’ITEC. 
De retour à Angers, elle est venue témoigner de son expérience au Canada 
auprès des jeunes lycéennes de CAP Coiffure 1re année.

Voici le 10e numéro du P’tit 
Bavard : que de chemin par-
couru depuis le 1er numéro 
en janvier 2011 ! Ce nouvel 
exemplaire du journal du ly-
cée Joseph Wresinski permet 
une fois encore de mettre en 
lumière le travail des élèves 
dans les différentes sections, 
à commencer par le 30e 
concours «Un des Meilleurs 
Apprentis de France» 
(MAF) auquel ont participé 
des élèves de CAP coiffure 
(lire p. 5) et CAP mode. En 
MMV2, Louise Body a obte-
nu l’argent, Stessy Roselier et 
Armelle Puysilloux le bronze. 
Les compétiteurs devaient 
réaliser une robe de cocktail 
de deux couleurs, orange et 
marron. Le dossier technique 
imposé nécessitait beaucoup 
de créativité. Un grand bra-
vo à elles et une belle soirée 
en perspective aux Greniers 
Saint-Jean pour la remise des 
diplômes et des médailles.

Le comité de rédaction.

Une pluie 
de médailles

Le lycée a ouvert ses portes le 31 janvier et le 
28 mars. Dans chaque section, des élèves ont 
été sollicités pour se mettre au service des 
familles venues visiter l’établissement.



Ce séjour pédagogique a eu 
lieu dans le cadre de leur for-
mation, pour apprendre les 
particularités de la conduite 
en montagne avec des véhi-
cules lourds (porteur et semi-re-
morque ainsi qu’un utilitaire). 
Les jeunes étaient encadrés 
par 2 profs de conduite ainsi 
que leur prof d’EPS pour prati-
quer et découvrir le ski.
Après un an et demi de prépa-
ration, les élèves étaient impa-
tients et excités à l’heure du dé-
part et pendant toute la durée 
du trajet jusqu’à l’auberge de 
jeunesse « Le Grand Volcan », 
située sur la route pour accé-
der au Puy du Sancy à côté du 
Mont Dore.
Durant ce trajet aller les élèves 
conduisaient en alternance les 
véhicules lourds se guidant au 
moyen de panneaux (pas de 
GPS !) pour suivre l’itinéraire.
« Le voyage fut assez fati‑
gant, nous avons découvert 
nos profs différemment, ils 

étaient plus cool » raconte 
Florian.

Une expérience utile

Au cours des 3 jours sur place, 
la classe était divisée en deux 
groupes. Le matin, la moitié 
partait faire du ski avec un mo-
niteur qui leur a appris à s’arrê-
ter en « chasse‑neige », à ef-
fectuer des virages, à contrôler 
leur vitesse sur les pistes. Une 
balade en raquettes a aussi été 
proposée pour les volontaires.
L’autre moitié conduisait sur les 
routes qui sillonnent le Puy du 
Sancy avec des conditions dif-
ficiles telles que la neige.
Les véhicules lourds se sont ar-
rêtés dans des villages au Lac 
Chambon, La Tour-d’Auvergne, 
Chastreix et Clermont-Ferrand.
« Ce fut un séjour très enri‑
chissant pour les élèves. Ils 
ont pu découvrir et apprendre 
la conduite en montagne, dif‑
férente de la région angevine. 

C’est une expérience en plus 
pour eux dans leur futur métier. 
Je serais prêt à refaire ce genre 
de voyage à l’avenir » exprime 
M. Pasquier, le prof de conduite.
L’après-midi, les deux groupes 
étaient inversés pour ensuite 

se retrouver le soir à l’au-
berge dans une ambiance 
de détente : ping-pong, 
baby-foot, billard, fléchettes 
et luge étaient à disposition 
après une journée physique 
et pleine d’émotions.

Le vendredi, le départ a eu lieu 
à 8 h après le chargement des 
valises. Du Saint-Nectaire a été 
rapporté pour une arrivée au 
lycée vers 17 h 30.

Sharon (CRM2).

Écrivain, comédien, scéna-
riste, réalisateur, Gaël Aymon 
a échangé avec les jeunes 
sur son métier qui comporte 
plusieurs facettes. Il a expli-
qué la démarche de création 
d’un livre, précisant notamment 
que les maisons d’édition pou-
vaient exiger de changer des 
passages du roman. Il a men-
tionné qu’il passait du temps 
pour pouvoir « gagner sa vie » 
en tant qu’auteur à échanger 
avec ses lecteurs.
En effet, il ne récupère que 6 % 
du prix de vente d’un livre soit 60 

centimes par roman vendu pour 
Ma réputation, livre traitant d’un 
sujet de société (la réputation 
numérique et les dangers liés 
à Internet). Gaël Aymon a mis 
ensuite les élèves en situation 
lors d’un atelier d’écriture col-
lective en inventant une histoire 
avec le choix des lieux, des per-
sonnages… L’écrivain parisien a 
terminé ce temps de rencontre 
par le visionnage de vidéos sur 
le thème du harcèlement dans 
les établissements scolaires.

Paul et Clément (2LT).

Inspiré par le livre « Le cadeau 
de Gaston Grippemine », les 
lycéens ont travaillé sur ce pro-
jet de A à Z avec leurs pro-
fesseurs Mme Touzanne et 
Mme Bodineau. La prépara-
tion des marionnettes et des 
décors a eu lieu en classe 
d’ULIS avec les étapes suc-
cessives : pour la tête, gonfler 
le ballon, coller du papier jour-
nal, la peindre, y mettre des 
cheveux et enfin la vêtir. Puis 
il a fallu imaginer et « créer le 
décor » explique Laëtitia. Gaël 
complète « nous avons pré‑

paré l’activité pour décorer 
les classes avec la classe 
de 2nde au bâtiment Dolto ». 
Cela a abouti à la création d’un 
arbre peint à l’aide des mains.

Création 
pluridisciplinaire

Les élèves de 2nde ASST ont 
apprécié le fait « d’accompa‑
gner les élèves d’ULIS dans 
cette démarche ». Ce projet 
a pu répondre à différents ob-
jectifs pédagogiques avec la 
mise en place d’une création 

pluridisciplinaire intégrant la 
réalisation de marionnettes, 
d’éléments de décor et d’ob-
jets. C’est aussi tout un travail 
autour du texte, de la narra-
tion et enfin la représentation 
scénique. L’ensemble de ce 
travail achevé, il a fallu faire 
une répétition avec le texte du 
livre pour finalement jouer le 
spectacle devant des classes 
allant de la Petite Section au 
CP. Les représentations ont eu 
lieu dans des écoles du quar-
tier, à l’école Sainte-Thérèse et 
à l’école Saint-Paul.

Les classes d’ULIS 
et 2ASST.

Vie du lycée 

La classe de CRM2 lors du séjour en Auvergne.

Les routiers sur la neige au Sancy

Rencontre avec Gaël AymonSpectacle « clé en main » pour des écoliers

La classe de 2nde LT à l’issue de la rencontre avec Gaël Aymon 
(au centre).
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Travail en partenariat entre les 2ASST et les ULIS.
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La classe des routiers, 2e année, est partie  
au mois de janvier (du 19 au 23) en Auvergne.

Durant tout un trimestre, les classes d’ULIS et de 
2nde ASST ont mené un travail aboutissant à la création 
d’un spectacle de marionnettes pour un jeune public.

Dans le cadre de Libre 2 Lire en partenariat avec la ville 
d’Angers, la classe de 2LT a rencontré le 6 février 
à la médiathèque Nelson Mandela (quartier Hauts 
de Saint‑Aubin) l’auteur Gaël Aymon.



Spectacle

Élèves, parents, personnels et 
enseignants soutenus par un 
public tout acquis à leur cause 
ont partagé une soirée riche 
en rires et émotions. Le thème 
du spectacle « La machine à 
remonter le temps » a inspiré 
l’équipe d’artistes en herbe. 
Les coordonnatrices du projet, 
Anne Delahaye et Véronique 
Audouin ont cette année en-
core réussi le pari de faire 
monter sur scène des élèves 
qui ont pu « donner le meil‑
leur d’eux‑mêmes et prendre 

confi ance en exprimant des 
talents variés ». Les ensei-
gnants confi rment : « Cela per‑
met de découvrir les élèves 
sous un autre angle et inver‑
sement d’ailleurs ». Ce qui 
plaît aux élèves : « le rapport 
avec les profs est différent, 
comme on a tous le trac, on 
est sur un pied d’égalité avec 
les adultes. Et puis, il y a de 
la convivialité, de la solidari‑
té, on se donne des conseils, 
on s’encourage, on se mo‑
tive les uns les autres ».

Chant et danse orientale Ranili Chwayi.

Salut final pour l’ensemble des acteurs de cette soirée.

Astérix et Obélix : c’est l’heure de la potion magique (classe ULIS).« Les amants de Saint-Jean » 
joué à l’accordéon par Marine.

« La Révolution », sketch des 
Inconnus revisité par Auriane, 
Erwan et Florian.

Embarqués dans la machine à remonter le temps
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Léa et Maeva interprètent « Et 
dans 150 ans » de Raphaël.

Le spectacle annuel a réuni vendredi 20 mars 
une centaine d’acteurs, chanteurs et danseurs 
sur la scène du théâtre Chanzy.
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Où s’est déroulé votre 
stage ?
Alexis : À Trélazé, au centre so-
cial et d’animation Ginette Le 
Roux.
Léo : À Angers, à la maison de 
retraite Saint-Nicolas.
Alan : À Ancenis, au service des 
sports de la Mairie.

Que vous a apporté 
ce stage ?
Alexis : J’ai acquis de la maturité 
et appris des facettes du métier 
d’animateur.
Léo : Cela m’a donné de 
l’expérience.
Alan : Ce stage m’a fait grandir. 
J’ai une meilleure connaissance 
du métier d’animateur sportif.

Quel public avez‑vous 
côtoyé ?
Alexis : J’ai côtoyé des enfants, 
des adolescents, des adultes 
et des personnes âgées. J’ai 
donc découvert divers publics.

Léo : J’ai seulement travaillé 
avec des personnes âgées.
Alan : Des enfants, personnes 
âgées handicapés.

Quelles activités avez‑vous 
réalisées ?
Alexis : J’ai réalisé un atelier ori-
gami avec les jeunes.
Léo : J’ai animé un salon de thé, 
un loto et j’ai réalisé des jeux 
de société.
Alan : J’ai pris en main l’échauf-
fement de jeunes et de per-
sonnes handicapées et j’ai 
animé une séance entière.

Quels étaient les horaires 
d’une journée type ?
Alexis : Je travaillais de 9 h à 
11 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 30.
Léo : Mon emploi du temps était 
le suivant : 9 h à 12 h 30 et de 
13 h 30 à 16 h.
Alan : Mes horaires étaient variés 
mais généralement de 10 h à 
12 h et de 14 h à 16 h.

Qu’est‑ce qui vous a plu ?
Alexis : J’ai préparé et animé les 
ateliers avec les enfants.
Léo : J’ai aimé découvrir ce pu-
blic et proposer des activités.
Alan : J’ai pris plaisir à animer 
des activités avec les jeunes 
et les personnes en situation 
de handicap.

Qu’est‑ce qui vous 
a le moins plu ?
Alexis et Léo : C’était une période 
où il y avait assez peu d’ani-
mations par rapport à d’autres 
semaines.
Alan : J’ai moins apprécié le 
lundi matin où il fallait passer 
2 heures en réunion.

Vos objectifs de stage pour 
l’année de 1re ?
Alexis : Travailler à la ville d’An-
gers, au service jeunesse et 
sports
Léo et Alan : Dans un service 
d’animation en particulier au-
près d’un jeune public.

Interview croisée 
par Alexis, Léo et Alan.

Marine Gauthier, Priscilla 
Michelet et Margaux Bartolomé 
étaient candidates parmi vingt 
autres élèves pour l’épreuve. Le 
concours se déroulait en deux 
parties : une coupe coiffage 
homme suivie d’une coupe 
coiffage dame.
Le jury était composé de cinq 
professionnels de la région. 
Malgré le stress, les trois élèves 
du lycée ont réalisé un très beau 
travail récompensé par une mé-
daille de bronze pour Margaux.
« J’ai ressenti le stress sur‑
tout avant l’épreuve, ensuite 

avec la concentration, on 
oublie et on cherche à faire 
de son mieux » explique 
Margaux, ajoutant « grâce à la 
bonne entente avec les autres 
filles, le soutien mutuel, cela a 
bien fonctionné, on espérait 
au moins une de nous trois 
médaillée.
M. Subileau l’enseignant qui 
accompagnait le trio était sa-
tisfait de l’ensemble de la pres-
tation et de l’implication des 
élèves du lycée « cela est très 
encourageant pour la suite » 
confie-t-il.

Après le séjour des 1SPVL à 
Loudun début mars, les jeunes 
de l’IME de Véniers près de 
Loudun sont venues à leur 
tour au lycée dans le cadre 
d’un jumelage. À leur arrivée, 
elles ont été accueillies par la 
classe de 2nde SPVL avec un 
jeu de présentation pour faire 
connaissance tous ensemble. 
Dans l’après-midi, une sortie 
« shopping » était organisée 
dans la zone commerciale 
Espace Anjou. Le but était de 
poursuivre leur initiation à la 
gestion d’un budget (argent 
de poche). C’était aussi pour 

leur donner un nouveau re-
gard sur elles, en féminisant 
leur tenue vestimentaire avec 
des accessoires.
Durant ces 3 jours, les jeunes 
ont participé à diverses acti-
vités et elles ont pu bénéficier 
de soins détente à l’ITEC. Quel 
plaisir de se faire pomponner, 
se relaxer et profiter d’instants 
de détente dans un cadre 
agréable !

Chanzy en prime

Une soirée a été organisée afin 
de passer un bon moment de 

convivialité avec tout le groupe. 
Pour finir, plusieurs activités 
d’animations ludiques (jeu du 
type « Fort Boyard ») ont été 
proposées afin qu’elles gardent 
des souvenirs de leur passage 
à Angers.
Avant de reprendre la route, 
elles ont pu assister au spec-
tacle de Chanzy avec beau-
coup d’émervei l lement. 
Cette semaine était basée 
sur le thème du regard sur 
soi-même, le challenge a été 
réussi avec beaucoup de sou-
rires, d’émerveillement et de 
pleurs. À la fin du séjour, il a 
été difficile de se quitter.

Sibel, Alexia, Mathylde 
et Estelle (2SPVL).

Vie du lycée 

Alexis, Léo et Alan (2SPVL) de retour de leur stage 
dans le domaine de l’animation.

Stagiaires : l’animation de 7 à 77 ans... et plus

Coiffure : bronze pour MargauxJumelage avec l’IME : un séjour de folie

Les candidats au concours départemental 2015.
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Les jeunes de l’IME de Loudun avec les lycéens lors de leur séjour à Angers.
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Après leurs premières expériences professionnelles dans le 
domaine de l’animation du 19 janvier au 7 février derniers, Léo, 
Alan et Alexis en sont ressortis « grandis ». Ils témoignent.

Onze jeunes filles de l’IME (institut médico éducatif) sont 
venues, du 18 au 20 mars, rencontrer des élèves de 2nde 
SPVL du lycée Joseph Wresinski sur le site Sainte‑Marie.

Le lundi 16 mars se déroulait à la CCI d’Angers 
le concours Meilleur Apprenti Coiffure (MAF sélection 
départementale). Trois élèves de CAP coiffure 2e année 
représentaient la section ITEC du lycée Joseph Wresinski.



?

Match à Angers salle Bertin lors des qualifications régionales.
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Quand as‑tu commencé 
la boxe ?
En 2003, c’était une passion, 
mes parents n’étaient pas pour, 
je n’avais pas la morphologie 
adaptée au départ pour être 
boxeur mais j’ai réussi à les 
convaincre.

Qu’est‑ce qui te plaît dans 
la pratique de la boxe ?
C’est un sport de contact, indi-
viduel, je ne peux compter que 
sur moi-même ce qui me plaît 
beaucoup.

Combien de temps 
consacres‑ 
tu à ton entraînement ?
Au minimum 3 h/jour et au plus 
4 h 30.

Quelle sensation ressens‑tu 
lorsque tu es sur le ring ?
Beaucoup d’émotions, souvent 
je pense à mon papa décédé 
mais j’éprouve aussi de la joie 

car il y a souvent mes proches 
dans la salle.

Peux‑tu faire un résumé 
de ton parcours sportif ?
J’ai fais une première saison 
avec 4 combats / 3 défaites et 
ensuite je pense que j’ai été 
très sérieux dans les entraî-
nements. J’ai réussi à gagner 
pas mal de choses, la coupe de 
France, une sélection au cham-
pionnat du monde et d’Europe.

Penses‑tu aller aux JO  
de 2016 ?
J’espère de tout cœur, c’est 
pourquoi je m’entraîne tous les 
jours, ça ne va pas être facile 
mais on va tout faire pour.

En 2012, tu es devenu 
champion de France des 
moins de 49 kg. Dans quel 
état d’esprit étais‑tu avant le 
combat ? Pendant et après ?
J’étais très euphorique car 

c’était ma deuxième finale 
des championnats de France. 
J’avais été battu l’année précé-
dente en final. J’étais confiant 
mais c’était très dur de se pro-
jeter. Ma femme était enceinte. 
J’ai été champion de France 
le 17 mars et j’ai été papa le 
20 mars. Avant le combat pres-
sé, pendant, ça, c’est très bien 
passé et après j’étais très heu-
reux d’être champion de France 
et papa pour la première fois.

Quel conseil donnerais‑tu 
aux jeunes Angevins qui 
veulent pratiquer de la boxe ?
D’être très sérieux à l’entraîne-
ment et de persévérer

Comment vois‑tu ton avenir 
dans la boxe ?
Ça va dépendre des jeux de 
Rio, il faudra voir les proposi-
tions futures.

Coralia (2SPVL)

À peine rentré du Kenya où 
il participait à un stage avec 
l’équipe de France de mara-
thon, il répond à notre sollicita-
tion en nous recevant chez lui 
pour nous expliquer son par-
cours. Jean a survécu au gé-
nocide du Rwanda. Il y a perdu 
son père et huit de ses frères et 
sœurs. Y retourner ? C’est une 
épreuve compliquée, il l’a fait 
à deux reprises mais il a quitté 
ce pays pour survivre, ce n’était 
pas un choix. Il ne sait pas le-
quel des deux pays est vraiment 

le sien avec le recul. « Qu’est 
ce que j’ai fait pour que cela 
m’arrive ? » Jean ne se pose 
plus cette question maintenant, 
la France l’a reconnue adminis-
trativement en 2012. Il est arri-
vé à Angers avec une commu-
nauté de croyants. La foi donne 
un sens à sa vie. Au Rwanda, il 
allait à la messe tous les jours 
avec sa famille. Aujourd’hui il 
prie au téléphone avec sa mère. 
« Je suis aimé par qui ? Ma fa‑
mille n’est plus là, je suis juste 
aimé par celui qui m’a créé. 

Je vis, je vais bien » dit-il. Et il 
court Jean ! Son 1er marathon en 
2012 il l’a bouclé en 2 h 12. Et il 
y a eu sa 2e place avec l’équipe 
de France en 2014 lors des der-
niers championnats d’Europe. 
Pour aller à RIO (JO 2016), il se 
prépare avec un entraînement 
intense, entre 180 et 220 km par 
semaine, l’objectif des 2 h 10 min 
et l’envie d’honorer la France. 
Pour lui, la course à pied est 
équivalente à la vie quotidienne : 
« tu souffres, tu veux lâcher, 
tu fatigues, tu patientes et tu 
finis par y arriver ».

Léa, Lucile, Constance 
(2SPVL).

Après une 4e place départe-
mentale et un succès au régio-
nal, l’équipe a réussi à se quali-
fier pour la finale. Interview du 
capitaine.

Comment avez‑vous vécu 
la demi‑finale régionale du 
25 mars ?
Alexis Poissonneau : Avec l’arri-
vée de deux nouveaux joueurs 
dont on ne connaissait pas trop 
le niveau, on aurait pu craindre 
le pire mais ils se sont surpas-
sés lors des rencontres. Notre 
gardien Yanis Neau a réussi à 
effectuer des arrêts magistraux.

Comment avez‑vous abordé 

la finale régionale et bientôt 
le niveau national ?
A. P : Avec pas mal de joueurs 
de l’équipe (5 d’entre nous 
jouent au SCO) nous avons l’ha-
bitude des grands rendez-vous 
et nous savons gérer la pression 
pour l’étape suivante : la finale ! 
Le championnat de France aura 
lieu à Lambersart près de Lille 
les 27, 28, 29 mai 2015.
Les joueurs : Rémy Thénier, 
Alexis Poissonneau, Alan 
Cerisier, Yanis Neau, Mathias 
Chibani, Victor Lambert, Pierre 
Josse, Enzo Fokam.
Coach : F. Bertrais.

Clément (2SPVL)

Sports

Georges Ory, le boxeur 
international d’Angers Boxing 
Club, avec Coralia.

Un champion de boxe à Angers Boxing Club

En finale nationale Futsal !Habarurema, du Rwanda à Angers
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Georges Ory, champion de France amateur des moins de 49 kg en 2012 et 
sélectionné en équipe de France, est l’un des meilleurs espoirs du Angers boxing 
club. Il nous a accordé une interview inédite, c’est un boxeur très attachant.

Né au Rwanda, Jean Habarurema a posé ses valises 
à Angers il y a quelques années. Il y a trouvé son 
équilibre entre ses études en doctorat à l’UCO et sa 
vie de marathonien professionnel depuis 2012.

En 2016, se déroulera en 
France l’euro en football avec 
24 équipes en lice du 10 au 
20 juin. Les matchs auront 
lieu au Stade de France, au 
Parc des Princes, au stade 
Vélodrome à Marseille et 
au stade Pierre Mauroy à 
Villeneuve-d’Ascq. D’après 
un sondage réalisé auprès 
d’un panel de personnels 
et d’élèves du lycée Joseph 
Wresinski, la majorité pense 
regarder l’euro 2016 et pré-
voit une victoire possible de la 
France. De ce sondage res-
sort aussi que l’Allemagne 
devrait être lucide suite à 
sa victoire contre le Brésil 
(7 à 1) en 2014. L’Espagne, 
dernier vainqueur de l’euro, 
serait quand même capable 
de battre l’Allemagne. Enfin le 
sondage a mis en lumière que 
d’un point de vue extra-spor-
tif, cette compétition serait bé-
néfique pour notre pays.

Justine, Marjorie, Alexis 
et Rémy (2SPVL)

Euro 2016 
en France

L’équipe cadette de futsal du lycée Joseph Wresinski a 
frappé très fort ce mercredi 8 avril 
en se qualifiant pour la phase finale nationale.

Jean Habarurema interviewé par Léa, Constance et Lucile.



Les Caprices de Marianne est 
une pièce d’Alfred de Musset 
écrite en 1833. Cette œuvre 
appartient au mouvement ro-
mantique. L’histoire parle d’un 
jeune homme nommé Cœlio 
amoureux de Marianne ma-
riée à Claudio. Le prétendant 
va se faire aider d’Octave pour 
la courtiser… Après avoir étu-
dié la pièce, nous avons eu la 
chance d’aller la voir jouer au 
Nouveau Théâtre d’Angers, 
puis d’assister à une rencontre 
avec l’équipe artistique. Pour 
terminer cette aventure, nous 
avons reçu deux des acteurs 
de la pièce au sein même du ly-
cée. C’est avec plaisir que nous 
avons partagé un moment de 
complicité et avons redécou-
vert le théâtre classique.

Marion GRENOUILLEAU, 
Baptiste GOURDON et 

Sarah R’GUIG (2SPVL).

La visite du musée Jean Lurçat 
à Angers s’inscrit dans la dé-
couverte d’un métier lié à la 
formation Métiers de la mode 
et du vêtement. Lors de cette 
sortie pédagogique, deux mé-
diatrices culturelles ont emme-
né la classe de CAP MMV1 
voir la tapisserie « Le chant 
du monde » de Jean Lurçat. 
Ensuite, ce fut la découverte de 
deux autres artistes de la tapis-
serie contemporaine : Thomas 
Gleb l’allemand et Josep Grau 
Garriga qui, lui, est d’origine es-
pagnole. Ils ont tous des styles 
différents. Pour finir, la participa-
tion à un atelier pour apprendre 
à tisser avec différents maté-
riaux (corde, fil plastique, tissu, 
laine, etc.) fut une découverte 
divertissante et instructive.

Lucie LE GUYADER 
et Sarah DEVOIZE (MMV1).

Les élèves des collèges et ly-
cées de la ville d’Angers ont 
défilé à tour de rôle le jeudi 
9 avril au théâtre Chanzy. Ils 
ont présenté leur travail en lien 
avec les romans sélectionnés 
pour le concours Libre 2 Lire 
2014/2015, prix organisé par 
les médiathèques de la ville en 
lien avec les CDI.
Les 2ASST engagés cette an-
née avaient préparé ce travail 
depuis plusieurs semaines 
dans le cadre du cours de 
français de Mme Lemineur. 
Sur scène, ils ont enchaîné 
lectures à voix haute, chants 
et danses pour illustrer le roman 
de Jo Witek.

Initié par M. Boumier, profes-
seur d’EPS, et Mme Hamel, en-
seignante en soins esthétiques, 
le projet a reçu l’adhésion 
des participants le dimanche 
29 mars lors de l’épreuve du 
cross-duathlon (enchaînement 
course à pied /VTT/ course à 
pied) organisé au sein du vil-
lage Oxylane des Ponts-de-Cé.
Les élèves de 1ECP prépa-
raient ce travail depuis l’au-
tomne et elles ont répondu 
présent le jour J avec une atti-
tude professionnelle et le sou-
rire en prime.
Les organisateurs, membres du 
comité départemental de triath-
lon, ne tarissaient pas d’éloges 
suite aux prestations : « Ce fut 
une opération 100 % réussite 
pour les intervenants (e) s ! Du 
plus jeune duathlète aux plus 
âgés, de l’accompagnatrice 

au bénévole, ils ont tous cra‑
qué pour les séances de mo‑
delage offertes après course ! 
Un accueil charmant, des 
soins tout en douceur, une 
ambiance zen et une instal‑
lation digne des plus grands 
salons, au sein même du hall 
de Décathlon ! La classe ! », 
ajoutant : « Et pour celles et 
ceux qui voudraient renou‑
veler l’opération, ou qui 
souhaiteraient la découvrir, 
les portes du lycée peuvent 
vous accueillir le mercredi et 
le vendredi après‑midi, à tarif 
tout doux ! »
Ces commentaires ont été 
appréciés par les lycéennes 
qui ont pu lors de cette jour-
née bien rythmée « découvrir 
un nouveau type de public », 
l’objectif premier de ce projet 
pédagogique.

Vie du lycée 

Un classique 
modernisé

L’art 
de la tapisserie

2ASST, 
princesses en skate

Séances de modelage 
 à Oxylane par les 1ECP
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Rencontre avec l’équipe 
artistique au lycée.

Initiation au tissage pour  
les jeunes de CAP MMV  
au musée Jean Lurçat.

Les 2ASST sur scène.

Les 1ECP ont assuré des soins de modelage bien appréciés.

La laïcité signifie qu’à l’intérieur 
de la République toutes les reli-
gions sont égales tout en res-
tant différentes.
Dans la plupart des lycées, 
toutes les religions sont accep-
tées à condition de ne montrer 
aucun signe religieux distinctif 
comme l’exige la loi. Le droit à 
l’information, à la libre expres-
sion et à la critique est une des 
libertés fondamentales de tout 
être humain.
Ce droit du public de connaître 
les faits et les opinions précède 
l’ensemble des devoirs et des 
droits des journalistes.
La responsabilité des journa-
listes vis-à-vis du public prime 
sur toute autre responsabilité, 
en particulier à l’égard de leurs 
employeurs et des pouvoirs 
publics.
La mission d’information com-
porte nécessairement des 

limites que les journalistes 
eux-mêmes s’imposent spon-
tanément. Tel est l’objet de la 
déclaration des devoirs du 
journaliste.
Mais ces devoirs ne peuvent 
être effectivement respectés 
dans l’exercice de la pro-
fession de journaliste que 
si les conditions concrètes 
de l’indépendance et de la 
dignité professionnelle sont 
réalisées.
Ces derniers temps ont été 
assez mouvementés par des 
attentats terroristes. Et dans 
chaque attentat il y eut des 
victimes angevines.

Camille, Fabien

Camille Lepage âgée de 
26 ans, a été assassinée en 
mai 2014 en Centre Afrique, 
elle était journaliste française.

Fabien Guyomard âgé de 
30 ans a été tué dans l’attaque 
de la terrasse d’un restaurant- 
bar de Bamako le 7 mars 2015. 
Il travaillait comme manager 
logistique.

Enfin Isabelle Prime âgé de 
30 ans, se trouvait depuis no-
vembre 2013 à Sanaa (Yémen), 
pour une mission de conseil, 
elle a été enlevée le 24 février 
2015.
Tous trois originaire d’Angers 
anciens élèves des lycées 
Joseph Wresinski et Saint-
Martin, ont été victimes d’actes 
terroristes.
Malheureusement ces atten-
tats ne s’arrêtent pas, un autre 
attentat très violent au Musée 
Bardo à Tunis a coûté la vie à 
21 touristes, 3 Français dont un 
né à Angers.

Élisa Bouyer, Qenaz Yakite, 
Élisa Dugué et Margot 

Grosbois (2SPVL).

Oui à la liberté d’expression !

Non à la violence, oui à la liberté d’expression !
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Depuis le début de l’année, plusieurs attentats 
terroristes ont interpellé la société sur le respect 
de la liberté d’expression et de la laïcité.
Celle‑ci suppose de permettre à chacun 
de penser et vivre librement.
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L’application numérique,
une expérience de lecture
différente, interactive
et originale.

Conçue pour les 9 à 99 ans, cette application permet
de comprendre les deux guerres mondiales de façon
illustrée, fluide et pédagogique.
De nombreuses photos, des repères chronologiques
et des personnages clés.

Les 2 guerres mondiales expliquées aux plus jeunes
en application iPad.
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